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Un souvenir empreint de reconnaissance

Rudolf Ritz (1934–2016)
La maison d’édition et la 
rédaction ont été au re
gret d’apprendre le décès 
du Professeur Rudolf Ritz 
le 2 mars 2016. Ruedi Ritz 
a été le rédacteur de lon
gue date, très engagé, du 
Journal Suisse de Méde-
cine (Schweizerische Me-
dizinische Wochen schrift, 
l’ancien «Schwi Wo»), ainsi 
que du Forum Médical 

Suisse (Swiss Medical  Forum), paru pour la première fois 
en 2001.
En 1993, Ruedi Ritz, alors médecinchef du service de 
médecine intensive au sein du département de méde
cine interne de l’Hôpital universitaire de Bâle, a accep té 
l’invitation de la maison d’édition et a intégré l’équipe 
de rédaction scientifique du Journal suisse de médecine, 
qui avait alors vu ses rangs s’agrandir dans le cadre 
d’une restructuration d’envergure du journal. Dans sa 
fonction, il s’est énormément engagé pour l’expansion 
de la partie réservée à la formation continue dans le 
journal. Il a entre autres proposé, sur la base du plan 
thématique de la Société Suisse de Médecine Interne, de 
traiter des principaux sujets de la formation médicale 
postgraduée et continue dans un cycle triennal structuré.
Suite à la décision stratégique de la maison d’édition de 
redéfinir le profil du journal et de scinder l’ancien Jour-

nal Suisse de Médecine en un journal scientifique (le Swiss 
Medical Weekly actuel) et un journal de formation post
graduée et continue (le Swiss Medical Forum actuel), 
Ruedi Ritz a immédiatement choisi le SMF et s’est 
 massivement investi dans les travaux conceptuels 
 intensifs. Il est notamment à l’origine du concept de la 
rubrique «Nova» (maintenant appelée «Innovations»), 
dont il a pris en charge la rédaction avec succès. Après 
avoir quitté son poste de médecinchef en 1999, Ruedi 
Ritz a continué à participer au développement du SMF 
jusqu’en 2004. Même après 2004, il prodiguait en tant 
que «rédacteur consultant» des conseils très perti
nents et précieux lors de nos réunions rédaction
nelles.
La maison d’édition et la rédaction ont toujours grande
ment apprécié les idées et critiques concises et réfléchies 
de Ruedi Ritz. Parce qu’il associait toujours le charme 
et l’humour qui lui étaient propres au respect de ses in
terlocuteurs, son influence sur les décisions rédaction
nelles était immense et essentielle. Son engagement 
en faveur de la formation postgraduée des jeunes collè
gues, pour lequel il était également très apprécié dans 
la pratique clinique, a permis de faire progresser re
marquablement le SMF. Sa culture générale impres
sionnante, sa grande implication dans les questions 
d’éthique médicale et sa participation à de grandes or
ganisations telles que l’Académie Suisse des Sciences Mé-
dicales, Amnesty International ou encore la Gesellschaft 
für das Gute und Gemeinnützige («GGG Basel») prouvent 
que Ruedi Ritz était non seulement un remarquable 
médecin, praticien et enseignant, mais également qu’il 
assumait des responsabilités sociopolitiques et socio
critiques avec des idées et projets originaux et désinté
ressés. Grâce à cet engagement, il a également été en 
mesure de faire partager cette préoccupation aux lec
teurs du SMF avec d’excellents éditoriaux. 
Nous avons toujours été impressionnés par ses in
croyables formulations orales et écrites. Sa faculté à 
formuler des réponses en vers, semblables à un couplet 
satirique, à partir de brèves notes prises au pied levé 
est à la fois admirable et inoubliable.
Nous venons de perdre un rédacteur extraordinaire
ment émérite et engagé, et conservons de Ruedi Ritz le 
souvenir empreint de reconnaissance d’un collègue 
plein d’esprit, de sens critique et d’originalité.

 Reto Krapf, «senior editor» du SMF
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En haut: Ruedi Ritz en 

2014, à l’occasion de 

son exposé sur Albert 

Schweitzer dans 

 l’espace de solidarité 

bâlois «Soup&Chill». 

Photo: Roland de 

Roche.

En bas: Photo d’une 

période marquante de 

la vie de Ruedi Ritz, 

aux côtés d’Albert 

Schweitzer. Lui-même 

a travaillé à l’hôpital 

de Lambarene, où il a 

occupé le poste de 

médecin-chef de 1963 

à 1965.
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